Atelier EDD et enseignement Février 2011

Compte rendu  de deux ateliers portant sur l’EDD et les enseignements.
En gras … Quelques pistes pour développer l’EDD dans les enseignements eux mêmes

Atelier 1

Les échanges portent sur des projets en cours dans les établissements. 
· Les projets portent sur la récupération de déchets (piles, emballages en plastique), d’opération nettoyage d’une place devant le collège, sur les jardins biologiques, le compostage, la construction de voiture solaire, l’alimentation (petit déjeuner, diminution des restes à la cantine), sorties natures avec des objectifs de protection de la biodiversité.

· Des sociétés de récupération ont été citées : Batribox pour les piles, la Corbeille Bleue pour le papier.

· La question des indicateurs a été abordée : on préférera des indicateurs globaux sur l’établissement et non par secteur ou par individu afin de ne pas stigmatiser.

· Par exemple : un indicateur, de la consommation électrique, de la consommation de papier, de piles récupérés, de masse de déchets de cantine pourraient être affichés, par exemple dans le hall du collège.

· Piles : travailler dans les disciplines sur les constituants, sur l’énergie, les produits toxiques qu’elles contiennent, la pollution, les métaux.

· Papier : intégrer les questions de tri et de récupération aux des travaux sur la forêt, le bois, les métiers, 
· Compostage : ancrer sur les questions de transformation de matière, la biodiversité, la consommation alimentaire (déchets de cantine)

Atelier 2: formation des élèves, évaluation, évaluation socle.

Les participants à l’atelier font part d’actions en cours : 

· un projet impliquant les SES au lycée de BOEN sur le commerce équitable, la finance éthique et solidaire, la gestion durable des forêts. On note la difficulté de travailler en interdisciplinarité, peut être plus en lycée qu’en collège. L’évaluation n’est pas structurée. L’accompagnement personnalisé est sans doute un cadre favorable

· au collège de la Pacaudière, l’évaluation des enjeux du DD (compétence 3) est attribuée aux SVT et le professeur a prévu d’évaluer les acquis dans le cadre de la dernière partie du programme, en cl.de 3°. Un certain état d’esprit n’est pas très favorable (les habitants du village ont voté contre l’implantation d’une déchetterie) et un certain sentiment d’isolement (seule pour faire de l’EDD) se manifeste. Le même professeur met en place un club jardin bio dans le temps de midi.

· La question de la décomposition de différents matériaux a été abordée, notamment des essais plus ou moins concluants de sac en amidon, théoriquement biodégradables, donne des résultats divers.

· L’EDD trouve difficilement sa place dans les structures : l’AE a récupéré des actions comme le théatre. Peu de volontaires pour mettre en place des projets.
· Un collège dispose d’une mare pédagogique, une action se développe sur la biodiversité. Dans le contexte de difficulté sociale du collège (Marc Seguin), les élèves n’ont pas le recul nécessaire et il est très difficile de développer des attitudes. 

· Dans d’autres collèges, les actions sont à des niveaux variables : compost, bac à papier pour la récupération, il y a rarement des évaluations.
· en lycée, rechercher des associations disciplinaires dans le cadre de l’AP, des enseignements d’explorations, par exemple. Des thèmes autour du carbone, avec les transports, le commerce, les échanges de carbone sont sans doute possibles en lycée

NB un des participants à l’atelier nous informe d’une campagne publicitaire qui présente la consommation de papier comme bénéfique à la forêt et à la limitation de la production de dioxyde de carbone !

Le document publicitaire, très élaboré et de grande qualité dans sa présentation a été diffusé dans les boîtes aux lettres des habitants de la communauté urbaine de Lyon. 

D’autres informations indiquent qu’il aurait eu une diffusion nationale (tiré à plusieurs millions d’exemplaires)
